LES RECONNAISSANCES DE L’ALBUM « Mademoiselle Sauve-qui-peut  »

	Corentin-illustrateur

	Gamme des couleurs :


	( Couleurs vives pour les illustrations du personnage principal :
( Illustrations des personnages secondaires : 

( Couleur vive pour la couverture :


	Dessin des personnages :


	

	Titrage :

	( Calligraphie non traditionnelle pour le titre comme écrit à la main :



	
	

	Textes-Images

	Format :


	

	Conception des illustrations :


	( La couverture représente son personnage principal et le rôle de dictateur qu’il peut tenir dans l’histoire :

( Les illustrations sont encadrées et sont placées au dessus du texte



	Rapport textes / illustrations :


	( Valeur des illustrations : 



	
	

	Univers langagier

	Onomatopées :


	

	Idiomatismes :


	

	Variété de registres de langue :


	( Registre de langue enfantine :



	Passage d’un registre à l’autre (effet de rupture) :


	(Le narrateur bascule de la langue des contes traditionnels au registre de la langue enfantine :


	
	

	Des personnages particuliers

	Des caractères :


	( Mademoiselle Sauve-qui-peut :


	Déconstruction des personnages stéréotypes (décalage):


	(Le loup : 

( L’illustration du loup est telle que l’on reconnaisse facilement son stéréotype :

( Réactions du loup contraires aux attendus d’un loup : 

( MSQP anti petite fille :
( Mise à mal de ce stéréotype :


	
	

	Univers du récit chez Corentin

	Les ruses et méprises :


	( Structure du récit :



	Retour des personnages :


	On retrouve le personnage principal de « Plouf ! » en la personne du loup.

	Références à d’autres œuvres :


	( Pastiche du Petit Chaperon Rouge de Perrault :



	Jeu avec le lecteur :


	(La grand –mère s’adresse directement au lecteur :

(Le loup se met à la place du lecteur :

(Présence d’un personnage -témoin :
- Le chat blanc :



	
	

	Les thèmes enfantins

	Apprentissage/Bêtises :


	( Espiègleries / Bêtises :




